
C’est arrivé comme ça : 
j’étais sorti un instant pour récupérer 
mon courrier dans la boîte aux lettres 
et, quand je suis revenu,
il était là, dans le salon.





– Alors, m’a-t-il dit, les nouvelles sont bonnes ?  
Il était installé dans mon fauteuil préféré.  
J’étais si étonné que je n’ai pu m’empêcher  
de lui demander : 
– Mais… ? Que faites-vous là ? 
– Tu le vois, Julien (Julien, c’est mon prénom),  
je suis assis près de la table…  
Puis il a repris : – … table hélas bien dégarnie,  
car je ne te cache pas que j’ai une faim de… 



– … de loup ? ai-je ajouté. 
– Non, une faim de lion ! 
En disant cela, il a agité sa crinière  
et il m’a regardé d’une drôle de façon.  
Je me suis empressé de lui dire :  
– Attendez ! Je reviens tout de suite !


